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Mesdames, Messieurs,  
 
Je suis très heureux de représenter le Conseil général de la Seine-Saint-Denis et son 
président Claude Bartolone, à l’occasion de cette 28e édition du Forum « export », organisé à 
l’initiative du Comité départemental d’appui au commerce extérieur (Cedax), avec le soutien 
de la Chambre de commerce et d’industrie de Paris – Saint-Saint-Denis (CCIP 93) et de 
l’ensemble de ses partenaires.  
 
Développer son activité à l’international, se tourner davantage vers l’export, peut constituer 
tout à la fois une opportunité et une nécessité pour les entreprises qui se lancent à la 
conquête de marchés mondiaux.  
 
Une formidable opportunité, parce qu’une expérience concluante en la matière, c’est la 
possibilité d’étoffer sa clientèle, d’investir de nouveaux marchés et donc d’être en mesure de 
renforcer la croissance de son entreprise et de créer de nouveaux emplois.  
 
Une impérieuse nécessité, parce que dans le cadre d’une économie mondialisée, 
l’existence et la pérennité de certaines entreprises, de certaines filières, dépendent de leur 
position sur le marché mondial ou de leur capacité à l’investir.  
 
Je ne rentrerai bien évidemment pas, ici, dans le détail des bénéfices que l’on peut attendre 
d’une telle expérience, ni même des enjeux qui se posent dans ce cadre aux chefs 
d’entreprise. Ces éléments vont en effet être développés plus avant et avec plus de précision 
par MM. Jean-Paul Lemaire, professeur à l’Ecole supérieure de commerce de Paris (ESCP) 
et Nicola Speranza, représentant de l’ambassade du Brésil en France, dont je tiens à saluer 
la présence ce soir et à qui je souhaite la bienvenue en seine-Saint-Denis.  
 
Je voudrais seulement rappeler qu’il s’agit là d’une démarche qui mérite d’être 
accompagnée et en tout état de cause, qui ne doit pas laisser de place à l’improvisation. Le 
manque d’informations accessibles aux entreprises désireuses de se lancer à l’international 
et à l’export, le manque de lisibilité des dispositifs d’aide et d’accompagnement dont elles 
peuvent disposer dans ce cadre,  la méconnaissance des compétences dont elles ont besoin 
pour la poursuite de ces activités, sont autant d’obstacles pouvant mettre en péril leurs 
ambitions à l’international.  
 
Le Forum « export » a précisément vocation à lever les freins qui existent dans ce 
domaine et à faciliter un processus de développement qui peut être primordial pour la 
pérennité et l’essor d’une activité économique. La présence et la participation d’un réseau de 
spécialistes et d’experts, en mesure de prodiguer les bons conseils et de donner les justes 
orientations concourent à cet objectif. Les différents temps d’échange et de débat organisés 
tout au long de la journée qui s’achève, poursuivent cette même ambition.  
 



A chaque édition, la thématique traitée de manière plus avancée témoigne également de la 
volonté de faire de ce forum, une initiative pragmatique, pouvant répondre concrètement 
aux difficultés qui se posent aux entreprises lorsqu’elles se tournent vers l’international. 
Cette année encore, tel a été le cas, me semble-t-il, avec un thème consacré à la nouvelle 
carte mondiale des échanges, en prise avec les réalités auxquelles sont confrontées les 
entreprises dans la période.  
 
Localement, permettre aux entreprises et plus particulièrement aux PME de s’inscrire 
à moindre risque dans une telle dynamique, présente un intérêt majeur. Car contribuer 
à cela, c’est permettre de consolider leur activité, de gagner en compétitivité, de renforcer un 
ancrage territorial. C’est favoriser la création d’emplois, en particulier d’emplois qualifiés. 
C’est, de manière plus générale, soutenir le tissu économique local dans son ensemble, au 
profit de tout un territoire et de sa population.  
 
Voilà les raisons qui ont conduit le Conseil général de la Seine-Denis-Denis à s’investir 
pleinement -aux côtés de la CCIP 93 et de l’ensemble des partenaires concernés- dans des 
actions susceptibles de répondre aux besoins des entreprises locales dans ce domaine. 
Cela s’est traduit par la mise en œuvre conjointe de trois dispositifs.  
 
Le premier est incarné par le Cedax, instance partenariale de conseil, d’information et 
d’accompagnement des entreprises sur des missions à l’étranger, organisatrice de l’initiative 
à laquelle vous avez participé aujourd’hui.  
 
Le deuxième, le « passexport » vise à favoriser l’intégration des jeunes diplômés eu sein 
d’entreprises porteuses de projets à l’international.  
 
Le troisième enfin, le « E-export », s’intéresse à l’apport que l’on peut tirer des technologies 
de l’information et de la communication pour développer une activité à l’étranger.  
 
L’ensemble des ces actions constitue un coût annuel pour la collectivité départementale 
de l’ordre de 72 300 €, correspondant à plus de la moitié du financement accordé par le 
Département à la CCIP 93, dans le cadre de la coopération qui lie nos deux institutions. 
Soyez assurés que, dans la période de crise budgétaire que traverse, comme tous les 
Départements, le Conseil général de la Seine-Saint-Denis, qui nous contraint à réduire la 
voilure dans bien des domaines, cette contribution représente un réel engagement, que je 
m’efforcerai de maintenir en 2012, sans pouvoir garantir que ce sera possible.  

Comme le veut la coutume, cette 28e édition du Forum « export » s’achèvera tout à l’heure 
par la remise des trois prix « excellenc’export » (espoir de l’export, croissance 
significative à l’export, implantation réussie à l’étranger), qui traduisent l’intérêt que nous 
portons tous ici à l’accompagnement des entreprises vers l’international. Je sais que les 
candidatures ont été cette année d’un excellent niveau. Je souhaite donc adresser mes plus 
sincères félicitations à l’ensemble des participants, pour le travail qu’ils ont accompli et pour 
l’originalité et l’audace dont ils ont su faire preuve pour développer leur activité. Je félicite 
également bien entendu les futurs lauréats, dont vous connaitrez les noms lors de la 
cérémonie des prix.  

Je vous remercie de votre attention et vous souhaite une excellente fin de soirée.  

 
 
 


